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Roger GELBART 

Résidence Alexandra, 14 rue des Fratellini 

94170 Perreux sur Marne 

01.48.72.90.11 / 06.84.81.22.34    Paris le 12 février 2014 

 

J’ai connu une partie de la famille MILTSZTAYN (Mireille/Chaja, le père (Jacob) 

et Maurice dans les Ardennes à Fraillicourt près de Seraincout. On travaillait au 

Radois et à la ferme de Chaudmontagne. 

Avec Maurice nous nous sommes échappés le même jour et nous l’avons découvert 

quand nous nous sommes retrouvés à Paris. Moi, j’ai sauté du camion qui emmenait 

tout le monde qui allait être déporté dans le convoi 66. 

Donc après la libération Maurice et moi nous sommes revus, je ne sais plus si 

c’est lui ou moi qui l’ai contacté. Puis on ne s’est plus quitté, on était comme deux 

frères. Il m’a fait connaître ses sœurs Annette et Rosette et on sortait tous 

ensemble. Je dormais chez eux le samedi soir. 

Maurice m’a vite parlé de Lucienne qui les avait cachés et sauvés pendant la 

guerre. Elle les avait sauvé lors de la grande rafle et les avait hébergés jusqu’à 

ce que le père (Jacob) parte dans les Ardennes avec Mireille. 

Je sais qu’ils n’avaient pas les moyens pour se cacher ni pour manger. C’est 

Lucienne qui s’est chargé de tout. Lucienne a également sauvé et aidé la tante 

Rosette qui plus tard a habité en banlieue parisienne. 

On parlait souvent tous ensemble avec Annette, Maurice et Rosette de Lucienne 

et de ce qu’elle avait fait. Il y avait une grande admiration mais ça n’a pas duré. 

Marcel (le fils ainé) a plus tard décidé d’épouser Lucienne et la mère (Sarah) 

n’était pas d’accord. Moi, j’ai jamais compris pourquoi. 

J’ai été au mariage d’Annette puis de Maurice. Maurice m’a dit qu’il apportait leur 

linge à la boutique de Lucienne car elle était blanchisseuse. Les chemises entre 

autre. 
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Puis il y eu une cassure avec Maurice, je suis allé aux obsèques de son fils mais 

après j’ai également perdu le mien et chacun était dans son coin. Puis il y eu des 

histoires graves avec mon beau-frère Michel (mari de Sylvie) et nous, et puis on 

s’est perdu de vue avec Maurice. Je ne comprends toujours pas pourquoi. 

J’ai décidé de témoigner car je ne trouve pas juste que Lucienne DANIEL épouse 

MILTSZTAYN ne soit pas reconnue pour ce qu’elle a fait et je sais ce que 

Maurice et ses sœurs m’ont raconté. 

Veuillez noter que j’ai aidé à la reconnaissance des justes pour Madame et 

Monsieur PONSON qui m’ont recueilli lors de ma fuite des Ardennes et hébergé 

le restant de la guerre. 

Je trouve que ce n’est pas bien qu’une femme qui ait fait tant de bien à des juifs 

comme Lucienne n’a pas droit à la reconnaissance par la médaille des Justes. 

 

  Témoignage rédigé à Paris le 12 février 2014  

 

  

 

   Roger GELBART né le 27 mars 1928 à Paris 12ème 

 

 

 


